
La rigueur au fil des années 

 

 

’était un matin à Berlin, la 

rue principale était vide, 

seul un photographe était 

présent, il se nommait David 

Lafarge. Il était très bien vêtu avec 

un magnifique blouson de fourrure 

d’ours, une sacoche de très grande 

valeur ainsi que des mocassins 

faits de crocodile. C’était un 

homme de très grande fortune. La 

rue était totalement enneigée, 

c’était le jour de Noël, la météo était modérée mais le froid était persistant. Il prenait 

tranquillement une photo d’agents de la stasi, se situant de l’autre côté du mur.  

 

 

 

 

es deux sinistres 

personnes, de leur côté du 

mur, exécutaient le salut 

nazi vers le photographe rendant 

hommage à leur Führer mort 

durant la guerre de 39 45. Au coin 

de son œilleton, il vit deux agents 

de police se dirigeant vers lui. Il 

n’avait point peur, les policiers et 

les juges ne l’effrayaient pas. Il fut 

donc interrompu par les agents 

lors de sa photo qui lui rappelèrent que la photographie était mal vue de leurs supérieurs. À 

cette époque tout était contrôlé, et la rigueur était au plus haut point.  
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ne décennie plus tard, la sévérité 

fut heureusement abandonnée et 

les générations futures ont pu 

grandir comme elles le souhaitaient. Les 

enfants pouvaient être photographiés 

sans que le photographe soit 

interrompu. Par exemple le petit fils de 

David Lafarge qui jouait avec ses frères 

pouvait s’amuser en toute tranquillité. 

 

 

 

 

 

 

 

endant ce temps leurs parents et 

leurs amis sont en train de ranger 

le cheval en chocolat pour 

l’événement du lendemain qui est un 

concours de pâtisserie. Le cheval se 

trouvant au soleil devait être rentré pour 

ne pas qu’il fonde. Ils allaient organiser 

une grande fête car le gâteau ou plutôt 

la pâtisserie passerait sur TF1. 

 

 

U 

P 

Photo 3 

Photo 4 


